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SAINTE MONIQUE 
Œuvre féminine de prière 

pour les vocations et pour les prêtres 
 

Bien chères amies, 

L'été bien ensoleillé aura permis du repos à toutes, nous espérons ! 

Peut-être aurez-vous trouvé dans vos lectures un texte à nous faire partager pour 

nous aider à méditer. Merci dans ce cas de nous le communiquer ! 

Maintenant arrive la rentrée, moment de reprise de nos engagements divers. 

Ne laissons pas tiédir notre appel dans l'Œuvre Sainte Monique, moyen d'être 

missionnaire à la portée de toutes. Refaisons nôtres ces paroles tirées d'un précédent 

éditorial de l'abbé Cayla, notre conseiller spirituel, qui résument bien notre place : 

« Plus vous vous tiendrez là, les bras levés, plus le Seigneur, par les prêtres que 

vous portez, fera naître des âmes à sa Vie ». 

 

 

Intentions de prière : 

- Pour le Père Gregor se recommande à nos prières ; 

- Pour le Père François de Foucauld   qui a mis fin à ses jours au mois de juillet : 

que le Seigneur lui accorde sa miséricorde. 

- Pour l'abbé Augustin Cayla, son apostolat, et ses études à poursuivre. 

- Pour un prêtre séculier qui doit renoncer à son désir de vie religieuse 

communautaire ; 

- Pour un prêtre qui doit quitter sa charge à cause d’attitudes inappropriées ; 

- Pour les jeunes hommes qui ont dit oui à l’appel et entrent au séminaire. 

 

 



 

I. Le silence (Cardinal Robert Sarah, La Force du Silence) 

 

En ce temps tumultueux, que le silence en notre âme se fasse notre afin d'y trouver 

la paix. 

 

« Le silence n’est pas une absence. Au contraire, il est la manifestation d’une 

présence, la plus intense de toutes les présences. Le discrédit porté sur le silence par 

toute la société moderne est le symptôme d’une maladie grave et inquiétante. Les 

vraies questions de la vie se posent dans le silence. Notre sang coule dans nos veines 

sans faire aucun bruit, et nous ne pouvons écouter les battements de notre cœur qu’en 

silence. 

Benoît XVI insista avec gravité sur le fait que "nous vivons dans une société dans 

laquelle chaque espace, chaque moment semble devoir être "rempli" par des 

initiatives, des activités, des rêves ; souvent, nous n’avons même pas le temps 

d’écouter et de dialoguer. N’ayons pas peur de faire silence à l’extérieur et au-dedans 

de nous-mêmes, si nous voulons être capables non seulement de percevoir la voix 

de Dieu mais aussi la voix de qui est à côté de nous, la voix des autres" (homélie du 4 

juillet 2010, pour le huitième centenaire du pape Célestin V). 

S’il est associé à la solitude et au désert, le silence n’est nullement repli sur soi, vide 

ou mutisme, tout comme la vraie parole n’est pas un bavardage, mais une condition 

pour être présent à Dieu, au prochain et à soi-même (…). 

La transsubstantiation du pain et du vin en corps et en sang du Christ, la 

transformation la plus inouïe et la plus prodigieuse (…) se réalise de façon 

imperceptible, comme toutes les œuvres les plus grandioses de Dieu. 

Le silence est la loi des plans divins. L’être de Dieu est présent en nous depuis 

toujours dans un silence absolu. Et son propre silence permet à l’homme d’entrer en 

lien avec la Parole qui est au fond de son cœur. Ainsi dans le désert, nous ne parlons 

pas. Nous écoutons en silence ; l’homme entre dans un silence qui est Dieu.  

 

 

 

 

II. Saint Pierre, modèle réaliste du prêtre 

(abbé Alban Cras FSSP, Saint Pierre, saint Paul et le sacerdoce) 

 

Saint Pierre n’est pas le disciple de la onzième heure, mais de la première heure. Il 

n’a pas commencé par tomber : il a d’abord suivi simplement Jésus, et c’est plus tard 

qu’il est tombé, par son triple reniement... 

Tous les disciples de Jésus, tous les papes, tous les évêques, tous les prêtres, tous les 

séminaristes, sont de pauvres pécheurs. Ce sont des faibles, des traîtres, des renégats. 

Ils sont tous indignes du sacerdoce et inférieurs à leur sublime vocation.  

Mais, s’ils croient en Dieu, s’ils aiment le Seigneur Jésus, alors ils sont les 

instruments bénis de la grâce. À chaque fois qu’ils absolvent, ils font plus que la 

création de l’univers. Et à chaque fois qu’ils consacrent, ils réalisent le salut du 



monde. C’est dans leur pauvre misère humaine que se déploie la puissance de Dieu, 

et tout étonnés ils peuvent s’exclamer : "Il a fait en moi de grandes choses, Fecit 

mihi magna qui potens est". 

Saint Pierre a vécu d’abord avec une foi tâtonnante, une espérance chancelante, une 

charité intermittente. Son ordination au Cénacle n’a pas changé son caractère. Mais 

c’est quelqu’un qui est toujours revenu à Jésus, comme aimanté, parce qu’aimant. 

Malgré sa pauvreté, il n’a jamais renoncé. On sait que des vocations se perdent 

parfois simplement par le découragement. Vraiment il ne faut pas se décourager, car 

le ministère sacerdotal est sublime, et il mérite largement tous les efforts pour y 

parvenir. 

Etre prêtre, prêtre depuis trois jours, ou depuis cinquante ans, cela consiste à ne 

jamais cesser de s’en étonner, et cela invite à remercier le Seigneur, à se confier à 

Notre-Dame, et à imiter saint Pierre, modèle réaliste de spiritualité, et patron idéal 

d’une fraternité sacerdotale. 

Au Seigneur, le prêtre dira Deo gratias. Avec sa mère admirable, il dira Magnificat. 

Et avec le bon saint Pierre il dira encore au Seigneur : « Tu es le Christ, le Fils du 

Dieu vivant » (Mt 16, 16) ; « Seigneur tu sais tout, tu sais que je t'aime ». 

  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

PRIERE A NOTRE DAME DU SACERDOCE 

Vierge Marie, Mère du Christ-Prêtre,  
Mère des prêtres du monde entier,  

vous aimez tout particulièrement les prêtres,  
parce qu’ils sont les images vivantes de votre Fils 

Unique.  

Vous avez aidé Jésus par toute votre vie terrestre,  
et vous l’aidez encore dans le Ciel.  

Nous vous en supplions, priez pour les prêtres !  
« Priez le Père des Cieux  

pour qu’il envoie des ouvriers à sa moisson ».  

Priez pour que nous ayons toujours des prêtres  
qui nous donnent les Sacrements,  

nous expliquent l’Evangile du Christ,  
et nous enseignent à devenir  

de vrais enfants de Dieu !  

Vierge Marie, demandez vous-même à Dieu le Père  
les prêtres dont nous avons tant besoin;  

et puisque votre Cœur a tout pouvoir sur lui,  
obtenez-nous, ô Marie,  

des prêtres qui soient des saints !  

AMEN ! 

 


